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Le Décret n° 2017-682 du 28 avril 2017 a modifié l’intitulé des COREVIH qui sont devenus 

les Comités de Coordination de la lutte contre les infections sexuellement transmissibles (IST) et le 

virus de l'immunodéficience humaine (VIH). Leur champ ne se limite donc plus uniquement à 

l’infection VIH mais s’ouvre sur la santé sexuelle de manière plus globale. Ce nouveau texte de 

référence replace aussi les COREVIH au sein de la politique régionale de santé en rajoutant une 

mission : "Concourir par son expertise à l’élaboration, la mise en œuvre et l’évaluation des politiques 

nationales et régionales de la lutte contre les IST et le VIH et dans le domaine de la santé sexuelle…" 

Notre COREVIH participe à la coordination des nouveaux Centres Gratuits d’information, de 

dépistage et de diagnostic du VIH, des hépatites et des IST : CeGIDD.  

Le COREVIH Guadeloupe St Martin St Barth, créé en 2008, a été renouvelé pour 4 ans, par 

arrêté de l’Agence Régionale de Santé (ARS) du 17 novembre 2017. 

- Présidente : Dr Isabelle LAMAURY (Coordinatrice médicale du COREVIH et Praticien 

hospitalier SMIT CHU de la Guadeloupe) 

- Vice-Président : Jean-Claude MACED (Coordinateur Guadeloupe/St Martin de l’association 

AIDES) 

Vous trouverez la composition du bureau et du comité sur le lien suivant : 

http://www.corevih971.org/le-corevih-971/informations-institutionnelles/article/elections-

corevih-30-nov-2017 

Le COREVIH Guadeloupe – St Martin – St Barth et ses partenaires s’associent chaque année à 

la journée mondiale de lutte contre le sida pour la mise en place d’actions de sensibilisation et de 

mobilisation ainsi que pour commémorer toutes celles et tous ceux qui ont disparu à cause du VIH. 

 

Contact presse 

COREVIH de Guadeloupe   
/ St Martin / St Barth 

 
Secrétariat : secretariat.corevih@chu-guadeloupe.fr 

0590 89 16 59 

Vanessa TRESSIERES – Coordinatrice administrative 

 

Contact scientifique 
 

Dr Isabelle LAMAURY – Présidente et Coordinatrice Médicale 

Pour plus d’informations 

www.corevih971.org 
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Edito  

 

« Solidarité mondiale et responsabilité partagée » 
« Lutte contre les discriminations et la sérophobie » 
« VIH, hépatites, IST, pensez-y aussi ! » … 
 

Voici les principaux slogans pour cette nouvelle journée mondiale de lutte contre le 

Sida, journée qui s’inscrit cette année dans un contexte mondial inédit, celui de la crise 

sanitaire engendrée par la pandémie COVID -19, slogan auxquels nous pourrions rajouter 

« la santé n’a pas de prix, c’est un bien public ! ». 

Lancée en 1988, la Journée mondiale de lutte contre le sida a été la première journée 

internationale dédiée à la santé au niveau mondial.  Organisée chaque premier décembre, 

elle est le cadre de manifestations de soutien aux personnes vivant avec et touchées par le 

VIH, et c’est également l’occasion de se souvenir de toutes les victimes du sida (plus de 35 

millions …). Depuis le début de l’année, la pandémie COVID-19,  avec ses répercussions 

sur les vies et la subsistance des personnes, a monopolisé l'attention du monde entier. La 

COVID-19 tout comme la pandémie VIH nous fournit un nouvel exemple illustrant les liens 

étroits entre la santé et les autres aspects fondamentaux comme la réduction des inégalités, 

les droits humains, l’égalité des sexes, la protection sociale et la croissance économique. Le 

thème de l’édition 2020 de la Journée mondiale de lutte contre le sida, « Solidarité mondiale 

et responsabilité partagée », est né de ce constat. 
 

Pour rappel, ces dernières années, plusieurs innovations ont profondément 

transformé les stratégies de lutte contre l’épidémie VIH/sida : 

- dans le domaine de la prévention des transmissions secondaires, grâce au traitement 

antirétroviral (TAR) recommandé chez toutes les personnes vivant avec le VIH (PVVIH) : 

une PVVIH sous TAR avec une charge virale (CV) indétectable ne peut pas transmettre le 

VIH, c’est ce qu’on appelle le TasP (traitement comme outil de prévention).   

I (indétectable)=I (Intransmissible) est un slogan pour expliquer que les PVVIH prenant un 

traitement et maintenant des charges virales indétectables, ne transmettent pas le VIH à leur 

partenaire. 

- dans celui de la prévention primaire avec le déploiement, en direction des personnes 

séronégatives les plus exposées, de la prophylaxie pré exposition (PrEP) : c’est le moyen 

démontré le plus efficace pour se prémunir du VIH (assure une protection de plus de 95% 

alors que celle apportait pas les préservatifs est évaluée à 86% du fait des mésusages et 

accidents d’utilisation). 

- dans celui du dépistage : TROD, Autotest, dépistages gratuits, dépistages combinés, offres 

de dépistage communautaires …. 
 

Si toutes les PVVIH et les personnes exposées au risque VIH avaient accès à ces 

avancées thérapeutiques et outils innovants, nous pourrions mettre fin à l’épidémie 

VIH/sida en tant que problème majeur de santé publique au plan mondial d’ici 2030 et 

atteindre les principaux objectifs fixés par l’ONUSIDA pour 2020: qu’au moins 90% des 

personnes infectées par le VIH soient diagnostiquées, qu’au moins 90% des personnes 

diagnostiquées bénéficient d’un TAR et qu’au moins 90% des personnes traitées aient une 

CV indétectable. 
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Alors où en sommes-nous (ou du moins où en étions-nous avant l’émergence 

du SARS-CoV-2) ? 

Pour notre région Guadeloupe, la situation des PVVIH diagnostiquées et suivies (N : 

1983 dont 474 à St-Martin) continuent de s’améliorer au plan médical puisque 96.5% 

d’entre elles bénéficient d’un TAR et 93% des personnes sous TAR ont une CV indétectable. 

Le nombre de personnes nouvellement diagnostiquées prises en charge est globalement 

stable passant de 67 en 2017 à 78 en 2018 puis 69 en 2019 (43H/26F, âge médian de 38 

ans, transmission hétérosexuelle pour 53% des hommes). La part des diagnostics à un stade 

avancé continue de diminuer (21% vs 23% en 2018). Néanmoins et en dépit d’un nombre 

annuel de tests VIH réalisés deux fois plus important que le taux moyen national 

(84,9/1000habitants vs 38,7/1000), la Guadeloupe devrait rester parmi les régions 

françaises les plus impactées par l’épidémie VIH avec près de 20 % des personnes infectées 

par le VIH qui seraient toujours dans l’ignorance de leur séropositivité (« épidémie cachée » 

à mieux évaluer). 

De fait et alors que tous les outils permettant d’enrayer l’épidémie sont disponibles 

dans nos territoires comme en France hexagonale, les objectifs dits des « 3x95 »* que la 

France s’était fixés d’ici 2020 ne seront probablement pas atteints ce d’autant que, du fait de 

la crise sanitaire, le recours au dépistage VIH s’est littéralement effondré en France avec 

près de 650 000 tests de dépistage du VIH en moins entre janvier et septembre 2020 par 

rapport au nombre attendu et une réduction de plus de 50% des prescriptions de PrEP 

durant la même période. En Guadeloupe, l’épidémie COVID a également lourdement 

impacté l’offre de dépistage et de prévention (plus que l’offre de soins qui a été dans 

l’ensemble assurée …), les acteurs  notamment des CeGIDD mais également de la Croix 

Rouge ayant été mobilisé dans les filières de dépistage du SARS-CoV-2. 

Au plan mondial, la part des PVVIH connaissant leur statut ainsi que celle des PVVIH 

ayant accès à un TAR a continué à s’améliorer (81 et 67% respectivement des 38 millions de 

PVVIH en 2019). Cependant, le  nombre de nouvelles infections demeure stable (1.7 

millions) et le nombre annuel de décès liés au VIH/sida n’a que peu baissé ces dernières 

années (700 000). Ces chiffres restent scandaleusement élevés sachant qu’il existe des 

traitements pour contrôler l’infection VIH et empêcher la survenue du  SIDA de même que 

des moyens de prévention pour réduire les risques de contamination.  

En conclusion, si l’on peut se réjouir des progrès accomplis encore en 2019, ceux-ci 

ne sont pas à la hauteur des enjeux pour mettre fin à l’épidémie VIH d’ici 2030 sans 

intensification de la riposte. De plus, la pandémie COVID risque fort d’aggraver la situation 

en affectant tout particulièrement l’offre de dépistage et de prévention et en exacerbant les 

difficultés rencontrées par les populations les plus exposées comme le souligne le Conseil 

national du Sida. Pour mettre fin aux pandémies concomitantes du VIH et de la COVID-19, 

il est donc essentiel de s’engager en faveur de sociétés égalitaires et équitables, respectueuses 

du droit à la santé pour tou-tes, et de plaider pour une solidarité mondiale et une 

responsabilité partagée ! 

 
 https://www.unaids.org/sites/default/files/media_asset/2020_global-aids-report_fr.pdf 

 https://www.unaids.org/fr/resources/documents/2020/UNAIDS_FactSheet 

https://www.santepubliquefrance.fr/maladies-et-traumatismes/infections-sexuellement-transmissibles/vih-sida 

 https://cns.sante.fr/communiques-de-presse/journee-mondiale-2020-soutenir-prevention-vih/ 

https://www.unaids.org/fr/resources/campaigns/world-aids-day-2020 
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ONUSIDA : Une campagne choc avec des 

chiffres alarmants 
 

ONUSIDA est le programme commun des Nations Unies sur le VIH/SIDA , porté par 11 
organismes des Nations Unies. Pour cette édition 2020, sur fond de pandémie de Covid-19, 
ONUSIDA souhaite rappeler le lien entre la santé et des valeurs fondamentales, comme les 
droits humains, l’égalité et la solidarité. Ainsi, 9 affiches avec des constats chiffrés forts ont 
été créées pour rappeler à chacun les inégalités internationales en matière de santé. En 
voici quelques messages : 

• 6 millions de personnes vivant avec le VIH n’ont aucun accès à un traitement. 

• Dans 26 pays, les adolescents doivent avoir une autorisation pour obtenir un moyen 

de contraception (dont les préservatifs) 

• 100 millions de personnes, chaque année, pour payer leurs soins de santé, tombent 

dans l’extrême pauvreté. 

• Il existe des lois pénalisant les rapports sexuels entre personnes de même sexe dans 

68 pays. 

• 34 millions de jeunes filles d’Afrique subsaharienne n’avaient pas accès à une 

éducation secondaire en 2018 
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Campagne Santé Publique France (SPF) 

 

La campagne de communication de la journée mondiale de lutte contre le Sida sortira le 1er décembre 

2020 (https://www.santepubliquefrance.fr/). En attendant, vous pouvez consulter leurs vidéos 

pédagogiques « Askip » (« à ce qu’il parait »). 

 

De septembre 2020 à mai 2021, Santé publique France promeut une série de vidéos pédagogiques 

destinées aux 12-15 ans afin de déconstruire les fausses croyances qui circulent sur la sexualité. 

Des épisodes d’environ 1m30 mettent en scène les interrogations d’adolescents sur un thème de la 

sexualité et sont suivis des réponses d’un expert. 

Au total, 15 vidéos seront diffusées progressivement toutes les 3 semaines environ et aborderont une 

multitude de sujets comme la reproduction, le dépistage, la pornographie, mais aussi la masturbation, le 

désir, les réseaux sociaux, les LGBT, ou le consentement. 

Ces vidéos seront diffusées sous format publicitaire sur YouTube, Snapchat et TikTok qui sont aujourd’hui 

les réseaux sociaux préférés des adolescents mais aussi sur LinkedIn et Facebook. Ils seront également 

disponibles sur le site onSEXprime.fr, la page Facebook et YouTube de Santé publique France. 

 

 https://www.santepubliquefrance.fr/les-actualites/2020/askip-la-sexualite-les-experts-repondent-

aux-questions-des-adolescents-sur-la-sante-sexuelle 

 

 

"Découvrez la série informative « VI(H)E au féminin », issue des travaux de la commission 

Femmes du COREVIH Ile-de-France Est, en partenariat avec les étudiant-es de l’école e-artsup. 

http://www.corevihest.fr/vie-du-corevih/Femmes-VIH/vi-h-e-au-feminin/ 

 

 

 

« Askip, la pilule, ça peut rendre stérile. Askip la 

première fois, on peut pas tomber enceinte » … Les 

adolescents se posent beaucoup de questions sur la 

sexualité. Les vidéos pédagogiques « Askip » (« à ce qu’il 

parait ») de Santé publique France sont là pour y 

répondre. 
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Campagne de communication sur notre territoire (1) 

En raison de la situation sanitaire actuelle, la campagne annuelle de dépistage VIH, IST et hépatites 

(1ère édition en 2019 – campagne menée sous l’égide de la Direction Générale de la Santé (DGS) et 

mise en œuvre par les Agences régionales de santé (ARS) – Feuille de route de la Stratégie Nationale 

de Santé Sexuelle 2018-2020) ne pourra pas se tenir cette année. Si la situation le permet, elle se 

déroulera lors de la semaine caribéenne de dépistage fin juin 2021.  

Les rassemblements étant toujours limités en terme de nombre de personnes, les actions mises en 

place autour de la journée mondiale de lutte contre le Sida, seront beaucoup moins nombreuses que 

les années précédentes. 

Néanmoins, les acteurs restent mobilisés et les structures et associations vous accueilleront dans 

leurs locaux pour l’accès à l’information, aux outils de prévention et au dépistage. (Cf pages 8 et 9) 

Une large campagne de communication visible sur les bus a été mise en place. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sur les routes de Guadeloupe, du 1er novembre au 7 décembre 2020, vous pourrez croiser 16 bus 

(dont 3 sur Marie Galante) arborant l’affiche créée avec les acteurs de la lutte contre le VIH de notre 

territoire. Dans l’agglomération pointoise, 10 bus Karulis circuleront du 28 novembre au 6 

décembre 2020.  

Pour la première fois, 5 bus de St Martin arboreront nos affiches dont 2 en version anglaise et 2 en 

espagnol du 16 novembre au 13 décembre 2020.  
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Campagne de communication sur notre territoire (2) 
 

Les dépliants d’information du COREVIH ont été traduits en anglais et espagnol. Ils sont disponibles 
auprès de nos partenaires (CeGIDD, associations…) en Guadeloupe et sur St Martin.  
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CROIX ROUGE FRANCAISE 

Les Abymes 

Tel : 0590 91 62 52  

Dans toute la Guadeloupe avec le bus  

Santé Bô Kaz 

La Croix Rouge Française est en ce moment 

engagée dans la lutte contre la Covid19.  

MATERNITE CONSCIENTE – POINTE A PITRE 

6, rue François Arago - Pointe-à-Pitre 

Tel : 05.90.82.30.84 

Mardi, mercredi et jeudi de 8h à 14h30 

MATERNITE CONSCIENTE – BASSE TERRE 

Cours Nolivos - Basse Terre 

Tel : 05.90.81.13.15 

Lundi et vendredi de 9h à 14h 

LES LIEUX DE DEPISTAGE VIH/IST EN 
GUADELOUPE ET A ST M ARTIN  
 

 

 

Le dépistage du VIH est recommandé pour tous. C’est un geste simple : une prise de sang (sérologie 

classique) ou une piqure au bout du doigt (TROD). 

 

Pour réaliser un test, vous pouvez : 
 

� demander à votre médecin généraliste ou spécialiste de vous le prescrire ; 

 

� aller dans un laboratoire d’analyse médicale (sur presription médicale remboursé à100%) ; 

 

� acheter un autotest dans une pharmacie (prix moyen entre 15 et 25 €) ; 

 

� aller dans une structure réalisant des TROD VIH (associations, planning familiaux…) ; 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

AIDES GUADELOUPE 

19A Chemin des Bougainvilliers 

97100 Basse-Terre 

Tél: 0590 60 49 50 / 0696 43 15 41 

Lundi,  jeudi et vendredi de 09h à 12h & de 14 à 16h 

Sur RDV les autres jours (par téléphone et/ou par mail) 

AIDES ST MARTIN 

Immeuble Jeffrey, Concordia 

Tel : 0590 58 65 23 

Mardi, jeudi et vendredi au local de 9h à 13h 

Mercredi de 9h à 16h 
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LES LIEUX DE DEPISTAGE VIH/IST EN 
GUADELOUPE ET A ST M ARTIN  
 
 

 

 

� vous rendre dans un Centre Gratuit d’Information, de Dépistage et de Diagnostic des infections par le 

VIH, les hépatites virales et les Infections Sexuellement Transmissibles (CeGIDD)  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

     

CeGIDD du CHU de la Guadeloupe 

CLASS de Beauperthuy 

A côté du centre Rémy Nainsouta 

Pointe-à-Pitre 

Tél: 0590 91 24 52 

Lundi au vendredi de 9h à 16h    

CeGIDD du Centre Hospitalier de Basse Terre 

Avenue Gaston Feuillard 

Tel: 0590 80 54 90 

Lundi et vendredi de 8h30 à 14h30 

Mercredi de 8h30 à 16h30 

Jeudi de 11h30 à 18h 

CeGIDD 

Croix Rouge Française 

6 rue Fichot – Marigot 

Tél : 0590 87 01 17 

Lundi au vendredi de 8h00 à 17h 

CeGIDD du Centre Hospitalier Louis Constant 

Fleming - Quartier Concordia – ST MARTIN 

Tél: 0590 52 26 74 

Lundi de 9h à 12h et 15h à 16h 

Mardi, mercredi et vendredi de 9h à 16h 

Jeudi de 12h à 19h 
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PLANNING DES ACTIONS 
EN GUADELOUPE (1) 
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PLANNING DES ACTIONS  
EN GUADELOUPE (2) 
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PLANNING DES ACTIONS  
A ST MARTIN 
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« Quel que soit le résultat, le dépistage en soi fournit des informations vitales. 

Un résultat négatif est l’occasion de prendre des mesures intentionnelles pour 

éviter de contracter le VIH ultérieurement en recourant à des méthodes de 

prévention adaptées aux risques encourus par l’individu concerné. Un résultat 

positif du dépistage et un diagnostic de confirmation ne constituent jamais une 

bonne nouvelle, mais il s’agit d’un premier pas essentiel vers une vie longue et 

en bonne santé lorsque l’on vit avec le VIH. » 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 

“Se faire dépister, c’est prendre soin  

de son avenir et de celui des autres” 

 

Pour plus d’informations : 
www.corevih971.org  
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"La vraie raison, expliquant que nous n’avons pas vaincu 
l’épidémie, repose sur un simple fait : nous estimons des vies plus 
que d’autres. Nous estimons plus les hommes que les femmes. 
L’amour hétéro plus que l’amour homo. La peau blanche plus 
que la peau noire. Les riches plus que les pauvres. Les adultes 
plus que les adolescents. […] Le VIH ne se transmet pas 
uniquement par le sexe. Il se transmet par le sexisme, le racisme, 
la pauvreté et l’homophobie." Charlize Theron - IAS 2016 Durban 

 

Pour plus d’informations : 
www.corevih971.org  


